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V_I_G_N_E 

BRENNER 

Cette maladie provoque le dessèchement partiel des feuil- 
les et leur chute prématurée. 

Certains vignobles des régions de BOUDES et de THIERS 
(Puy-de-Dôme) et de LAPALISSE (Allier) sont concernés par ce champignon appelé 

aussi ROUGEOT. 

Lca contwninnJxonA pouvant Ad pKoduÀAd ddA ld Atadd tAoû> 
kdullldA dtalddA , dn ccla dd p'dniodd pluvlduAd. 

Dans ces régions, il y a lieu de prévoir un traitement 
préventif, dès que ce stade est atteint. 

Les matières actives suivantes peuvent être utilisées : 
mancozèbe, manèbe, propinèbe, zinèbe, métirame de zinc et les associations de 
certains de ces produits avec du cuivre. 

En COLA dd joKtvs pluldA a.pAdA ld tuUtdmdnt (pluldA dgaldA 
ou AupdAÂduAdA cl 25 ïïw) , lu psiolddtlon doit dtsid Adnouvdldd . 

BLAÇK-ROT 

Cette maladie est en nette régression dans le département 
de l 1 Al lier (régions de ST-POURCAIN-s/SIOULE, de CHEMILLY et de CONTIGNY) grâce 
à l'arrachage des vignes abandonnées. 

Néanmoins, quelques foyers existent encore, rendant la 
lutte obligatoire par arrêté préfectoral. 

Les germes hivernants, contenus dans les grains attaqués, 

arrivent à maturité. 

VunA IdA AdglonA où un AlAgud AubAÂAld, und uppllcaJxon 
dAt conAdiLtdd ddA ld Atadd 3 à 4 fadudlldA dtulddA , 

Utiliser un des produits suivants : 

captafol, captane, di chlof luanide, folpel, mancozèbe, 
manèbe, propinèbe, zinèbe. 
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MILDIOU 


La note ci-après fait le point sur les caractéristiques 
et l'utilisation des fongicides actifs contre cette maladie. 
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LES FONGICIDES ACTIFS CONTRE LE MILDIOU DE LA VIGNE 
CARACTERISTIQUES ET UTILISATION 


Ce£te notz a ztz Azallàzz paA un g-toupe. dz ttovail AZunl^ant dz* xzpAZtzn- 
tnvxt , dz l’ïnttltut National dz la RzckzAchz AgKonomlquz l I .W.R.A. ) , dz la chcüAZ 
ri P tlzultuAZ dz l’Ezolz Natlonalz AgKonomlquz dz Monlpzll+ZK , dz l InAtUut Tzzk- 

yUquz dz la l Jlgnz zt du l Un H.T.l/.) zt du SzavIzz dz la VKotzcXlon d<u> Vzgztaux. 

Utilisés et expérimentés depuis plusieurs années, les nouveaux fongicides 
actifs contre le mildiou de la vigne sont mieux connus. De plus, pour certains d'entre 
eux, il est apparu des faits nouveaux, susceptibles de modifier les modalites de 

leur emploi . 


Il était donc souhaitable de refaire une mise au point sur les propriétés 
de ces fongicides et sur la manière de les utiliser, en rappelant certaines données 

déjà acquises. 


Ces fongicides peuvent se classer de différentes manières, suivant les 
critères considérés. 

I . COMPORTEMENT_AU_NI VEAU_DE_LA_PLANTE 

1) Fongi ci.des_de surface (ou de_contaçt ) 

Ils se maintiennent à la surface des végétaux mais n'y pénètrent pas. En 
conséquence, ils peuvent être éliminés par la pluie, et n'assurent pas la protection 
des organes formés après l'application. Tous les fongicides anti-mildiou suivants 
appartiennent à ce groupe : captafol, captane, carbatène, cuivre, di chlof luamde, 
folpel, mancopper, mancozèbe, manèbe, métirame de zinc, propinebe, zinebe. 

2) Fongicides_pénétrants 

Au point de contact avec le végétal, ils pénètrent dans les tissus sous- 
iacents plus ou moins profondément. Ils ne sont pas véhiculés par la sève. Seul 
Le cymoxani l appartient à ce groupe. Les fongicides pénétrants n'assurent pas non 
plus la protection des organes végétaux formés postérieurement au traitement. 

3) Fongi cides_sy st émigues_ 

Ils sont absorbés par la plante, puis entrainés par le courant de sève. 

De cette façon, ces matières actives (métalaxyl, mi Ifurame, phoséthyl Al), en 
fonction de leurs caractéristiques, du développement de la plante, et des facteurs 
extérieurs, sont redistribués dans tout ou partie du végétal. 

Du fait de cette propriété, la protection des organes formés postérieu- 
rement au traitement est assurée dans la limite de la rémanence de ces produits. 

Les fongicides pénétrants et systémiques ne sont pas "lessivés" par la 
pluie après leur pénétration dans la plante. 

II ■ EFFEI_SUR_LE_PARASITE 

1) Modes d'action_ 

a) L'action préventive 

Le fongicide empêche la pénétration du champignon dans la plante 

déjà traitée. 

b) L'action curative 

Le fongi c i de arrête le déve loppement du champi gnon dans les tis- 
sus véqétaux. Cette action est plus ou moins complète (destruction totale ou. sim- 
plement partielle du champignon). Elle est d'autant plus efficace que le traitement 
a été réalisé tôt après la contamination. Elle peut entrainer, d une part la dirrn 
nution de la production des spores et, d'autre part, le dessèchement accéléré des 
parties malades. 
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2) Phénomène de_rési stance 

Fin octobre 1981, sur du mildiou d'automne, des races résistantes au méta- 
laxyl ont été décelées dans des parcelles expérimentales et dans quelques vignobles, 
sans qu'il y ait eu de perte d'efficacité en cours de campagne. 

Simultanément, les tests effectués avec le milfurame, fongicide de struc- 
ture chimique très voisine de celle du métalaxyl, ont montré que ce produit était 
également concerné par cette résistance. Par contre, le cymoxani l et le phoséthyl Al 
conservent leur activité sur des races résistantes au métalaxyl et au milfurame. 

Il est impératif de prendre des mesures visant à réduire l'extension de 
ce phénomène. Il convient notamment : 

- d'éviter l'emploi systématique du métalaxyl et du milfurame pendant 
toute la campagne de traitement et de les réserver pour des situations critiques ou 
des périodes de plus grande sensibilité. 

- de changer immédiatement de produit et d'alerter le Service de la 
Protection des Végétaux, ou l'un des organismes ayant participé à la rédaction de 
cette note, en cas d'inefficacité constatée après une utilisation correcte de spé- 
cialités à base de l'une de ces matières actives. 

III . INÇI DENC E_PRATIQUE_POUR_L_!_UTILISATION_DES_FONGIÇ IDES 

1) Fongi_cides_c lassi_ques 

Ils ne pénètrent pas dans les tissus de la plante. Leur action ne s'exerce 
qu'en surface ; ils ont une action essentiellement préventive et leur efficacité est 
maximum lorsqu'ils sont appliqués juste avant la pluie contaminât ri ce. 

On considère qu'ils sont éliminés par une ou plusieurs pluies représentant 
au total une hauteur d'eau d'environ 20 mm. 

Leur durée d^act i_on_est _en_moyenne_de_1 0_à_1_2_j,ours sur les organes adultes 
traités, selon les spécialités et T'époque d'application, et en l'absence de pluies. 
Les organes formés après le traitement ne sont pas protégés. Par conséquent, en 
période de croissance active, le rythme des traitements devra être resserré, tout 
particulièrement lors des situations critiques. 

2) SpéciaU tés à base_de cymoxani l 

Les organes formés après le traitement ne sont pas protégés avec ces spé- 
cialités. Si la croissance de la vigne est intense, une surface foliaire importante 
sans protection peut rapidement apparaître. Par conséquent, en période critique 
(accroissement rapide de la végétaion, pluie intense, donc haut^risque de maladie) 
le renouvellement des traitements devra être réalisé selon le même rythme que celui 
utilisé pour des produits classiques. 

Cependant, le cymoxani l possède la propriété de stopper le développement 
du champignon lorsque le traitement est appliqué dans les 3 à 4 jours qui suivent 
la contamination. 

3) Spécialités à base_de ghoséthyl Al 

Le phoséthyl Al pénètre dans la plante ; il est entraîné par le courant 
de sève. Il n'est donc pas éliminé par la pluie. Les organes formés postérieurement 
au traitement sont protégés. 

Sa durée d'action est d'environ 14 jours. Il possède également la proprié- 
té d'arrêter le développement du champignon 2 à 3 jours après sa pénétration dans 

les tissus. ... . 

Il semble qu'une certaine "accumulation" de la matière active au niveau de 

la plante soit nécessaire pour que l'efficacité de ce fongicide atteigne son maximum. 
De ce fait, l'emploi de ces spécialités pose quelques problèmes pour déterminer la 
date de la première intervention, dans l'éventualité d'un risque important de mildiou. 



- 3 - 


4) Spécialité* à base_de métalaxyl 

Le métalaxyl pénètre dans la plante ; il est véhiculé par le courant de 
sève. Sa durée d'action est d'environ 14 jours. Il est capable d'enrayer le dévelop- 
pement du mildiou jusqu'à 4 à 6 jours après le début de la pluie contaminât ri ce. En 
outre, il possède une açt ion_éradi cante, c'est-à-dire qu'il provoque la stérilisation 
et le dessèchement rapide des taches. 

Compte-tenu de l'existence de races résistantes du mildiou de la vigne 
à ce fongicide et dans l'éventualité du développement de ce phénomène, il est conseil- 
lé de réserver l'utilisation des spécialités à base de métalaxyl pour les périodes 
à fort risque de maladie ou de grande sensibilité. 

Il n'est pas éliminé par les pluies et protège les organes formés après 
le traitement. 

5 ) Sgéci a li_tés_à_base de_mi Ifurame 

Le mi Ifurame, comme le métalaxyl est systémique. Il n'est pas éliminé par 
les pluies. Sa durée d'action est de 14 jours environ et il peut enrayer le développe- 
ment du champignon lorsqu'il est appliqué au plus tard 2 à 3 jours après la pluie 
contaminât ri ce. Son pouvoir d'éradication est faible. 

Si son mode d'action est voisin de celui du métalaxyl, son efficacité 
s'est toutefois révélée inférieure dans les essais. 

Comme le métalaxyl, il est préférable, par mesure de précaution, de ne 
pas l'employer systématiquement contre le mildiou au cours d'une même campagne, en 
raison du risque d'apparition de races résistantes du champignon. 

IV . AÇIIONS_SyR_LiEXÇORIOSE A _LE_BLAÇK = ROT A _LE_ROI_BRENNER 

Le cymoxani l, le métalaxyl, le mi Ifurame aux doses employées, n'ont pas 
d’action à l'égard de ces maladies. Le phoséthyl Al se différencie des fongicides 
précédents par son efficacité sur l'excoriose. 

Les spécialités commerciales à base de l'un de ces 4 produits, peuvent 
avoir une action plus ou moins importante sur l'excoriose, le black-rot et le rot 
brenner en fonction de la nature et de la concentration du ou des fongicides de 
surface qui leur sont associés. 

Les caractéristiques de tous ces fongicides diffèrent mais, outre les 
risques d'apparition de la résistance pour certains d'entre eux, leurs performances 
varient également en fonction des conditions naturelles de la culture. Il en résulte 
que les indications données dans cette note doivent être interprétées. Les Stations 
d'Avertissements Agricoles s'efforceront donc d'adapter leurs conseils aux situations 
locales. 

En aucun cas, une stratégie de lutte curative ne sera envisagée. 
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(1) On considère que les produits sont à l'abri du lessivage par la pluie au bout d'une heure environ. 

(2) La durée d'action et l'effet curatif dépendent de nombreux facteurs. Les valeurs indiquées représentent une 
tendance moyenne. 



